
LE EEVEIL 1m

Ce bénéfice explique la tolérance extrême du
clergé en matière de funérailles quand il s'agit
des premières classes. Les suicidés, le gentil-
homme tué en duel sont exclus de l'Eglise s.i
leurs héritiers désirent un enterrement modeste.
Mais il y a toujours un arrangement possible si
l'on accepte les flammes vertes dans les torchè-
res d'argent et les chants du ténor de l'Opéra
voisin ! Ces sujets-là seraient dignes d'une colè-
re épiscopale et la voix qui se ferait entendre la
première co tre l'universelle simonie aurait des
échos dans les églises catholiques. Mais il fau-
drait totit dire, Il faudrait rappeler que la sé-
p)ulture ecclésiastique est interdite aux piètres
" chez qui on trouve du pécule après leur mort "
Il conviendrait de citer les textes qui ferment
les portes du temple devant les usuriers, devant
ceux qui ne font pas la communion à Pâques,
(levant les hérétiques. Or, qui est tûr en ce
temps de ne pas être hérétique ? Combien sont
de catholiques. prêtres ou laïques, qui en leur
for intérieur ont excommunié le pape glorieuse-
ment régnant?

Certains collègues de Mgr Isoard croient cet
évêque en déclin natif et perpétuel d'intelligence.
Ils se trompent : l'évêque d'Annecy est simple-
ment un archéologue de l'épiscopat, en même
temps qu'ilnous parait une pièce d'archéoiogie.
Mais il montre la conservation à peu prés intacte
de son entendement en ceci qu'il exhume seulo-
ment des morceaux de droit canon, des parcelles.
Il se garde habilement de sortir les hautes colon.
nes antiques qui montreraient ce que fut l'Egli.
se et ce qu'elle devient, selon la prédiction du
livre infaillible.

JEAN DE BONNEFON.

INTERIT GÉNfRAL.

L'intérêt général, c'est la santé de chaque in-
dividu et de la communauté prise dans son en-
semble. La plupart des maladies dont nous
souffrons ont pour cause la faiblesse et l'altéra-
tion du sang. Let PILULES de LONGUE VIE
du CHIMISTE BONARD rendent au sang sa
orce et sa pureté. 1

CHRONIQUE
Je ne crois pas que la mesquinerie soit l'apa-

nage de la richesse, mais,dans bien des cas, il est
est au moins permis de le croire.

L'épée de Damoclès semble suspendue sur la
tête d'un certain nombre d'employés de la Cor-
poration. L'effet est saisissant parmi les specta-
teurs désintéressés.

**

Sera-t-il, oui ou non, commissaire à l'Exposi-
tion Pan-Américaine de Buffalo?
Tla's the question.

Il y a encore des gens au Canada qui s'imagi-
nent qu'une plume, de l'encre, du papier et du
brain, ça ne vaut pas cher. Heureusement que
plusieurs de ces bons citoyens sont à la veille
de crever, et ce n'est pas trop tôt.

Ainsi que je vous l'ai promis la semaine der-
nière, je devrais vous donner la nomenclature de
tous les objets que vous pouvez acheter chez MM.
Morton, Phillips & Cie, rue Notre-Dame, comme
cadeaux de Noël et du Jour de l'An. Cette pro-
messe était téméraire, car après avoir visité le
vaste magasin, je me suis aperçu que jétais au-
dessous de la tàche que j'avais entreprise, et que
je ne pourrais rendre pleine et entière justice à
ces messieurs. Je ne puis donc que vous don-
ner un bon conseil, et je suis certain que vous
le suivrez : Allez vous-même constater de visu
que tout ce que je pourrais dire de l'étalage de
MM. Morton, Phillips & Cie, serait encore au-
dessous de la vérité.

La courtoisie et l'urbanité les employés et
des patrons, comparativement à ce que vous ren-
contrez dans beaucoup d'autres endroits, vous
étonneront peut-être, mais n'en soyez pas sur-
pris, c'est la règle générale à todte saison dans
cette maison de premier ordre.


